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n'est pas pertinente, car la proportion d'etoiles croit beaucoup
vers K; G6 beneficie du maximum correspondant au type K0.

II semble qu'en classant les spectres, les observateurs du

Henry Draper Catalogue ont prefere les types principaux aux
intermediaires. II est done probable, qu'un ensemble d'etoiles
classees dans un type principal, contient passablement d'indi-
vidus appartenant ä des types voisins.

Observatoire de Geneve.

S. Ansbacher. — Un cas cl'intoxication par le chlorate de

potassium.

Les cas mortels d'intoxication par le chlorate de potassium
sont rares de nos jours. Vers la fin du dernier siecle il y en avait
bien davantage. En 1879 Jacobi1 cite 11 cas et Wegschneider 2

en 1880 en cite 30. Le seul cas que j'aie pu trouver un peu plus
recemment etait celui puhlie par le Dr R. Bernstein 3 au mois
de fevrier de cette annee. II s'agit d'un cas de 1910: un officier
de 33 ans a avale ä jeun le contenu d'un tube de päte dentifrice
Pebeco tout entier. D'apres l'auteur cela representerait ä peu

pres 7,5 gr de KC103. Si cette dose a ete mortelle e'est peut-etre
parce qu'elle a ete prise ä jeun. D'autre part, d'apres un travail
anterieur de Buri 3, un tube de Pebeco contient 50%, e'est-a-dire
40 gr de KC103. II se pent done que l'estimation de la quantite
absorbee d'apres Bernstein soit beaucoup trop faible.

J'ai eu tout recemment l'occasion de faire un exanien
chimique dans un cas d'intoxication par le chlorate de potassium.

Voici comment ce cas s'est presenter l'intoxication de la

1 Cite d'apres Barthe, Toxicologic chimique, 268 (1918).
2 Bernstein, Kaliumchloratvergiftung, SelbstWord durch Pebeco-

Zahnpasla, Samml. v. Vergiftfäll. I, Beilage 7,u Arch. f. exp. Path. u.
Pharmak., Februar 1930.

3 Buri, Uebertriebene Furcht vor Kaliumchloral, Münchener med.
Wochenschr. Vol. 22, p. 967 (1904).
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victime, une etudiante de 22 ans, semble avoir debute le matin
de son entree ä l'hopital. La maladie se manifestait par des

vomissements abondants, un peu de diarrhee muqueuse, et

par une cyanose intense des levres. Les teguments etaient
blane-bleuatre. Une prise a montre du sang brun epais. Malgre
l'application de tonicardiaques, d'injections intra-veineuses
de glucose, et d'injections d'oxygene sous la peau, la malade

est morte le meme soir. Le diagnostic: «Intoxication par un
agent inconnu (suicide derive d'aniline » n'etait pas fait
pour faciliter la recherche du poison. J'ai eu ä ma disposition
du sang, le contenu stomacal et intestinal, et de 1'urine cathe-
terisee avant le deces. L'examen spectroscopique du sang, que
j'ai pu faire grace a l'obligeance de M. Bernard Susz, Dr es

science, chef des travaux aux Laboratoires de cbimie technique
et theorique de l'Universite de Geneve, a montre la presence
de methemoglobine dans le sang. Comme on sait que le chlorate
de potassium est un des agents toxiques qui provoquent la

methemoglobinemia, j'ai cherche la presence eventuelle du

ion C103 dans l'urine, car on sait que 1'elimination des chlorates

par les reins est extremement rapide. En ajoutant une goutte
d'acide sulfurique concentre ä une petite prise d'urine, j'ai
remarque un degagement de chlore. En repetant cette experience
avec environ 5 cm3 d'urine et en chauffant legerement apres
l'addition de l'acide sulfurique concentre, j'ai constate une

explosion suffisamment violente pour briser l'eprouvette. Cette
constatation est interessante; on n'avait pas d'exemple d'une

pareille concentration de chlorate dans l'urine. Le dosage que

j'ai fait, determinant d'abord les chlorures d'apres Yolhard 1

et ensuite apres reduction du chlorate, les chlorures totaux de

l'urine, montre qu'il y avait 2,6% de chlorate de potassium
dans cette urine. Ce serait une pure speculation que de vouloir
calculer avec les donnees dont je dispose la quantite de KC103

ingeree. D'apres bien des auteurs 8 grammes de KC103 sont
consideres comme suffisants pour provoquer une intoxication.
La teneur elevee de l'urine en chlorate ferait croire ä une
intoxication par une dose tres elevee de chlorate de potassium.

1 Voir Treadwell, Analyt. Chem., II, 614 (1922).
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